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Souvent
femme varie

Je ne sais plus Iri's bien la raleur do re test
Je ne suis jdus C'etait a deux pas de la Butte
Je ne sais plus Parfois t'aiUour est une lutte
Je ne sais plus qu'un mot, un seul mot: «Everest»

Je ndassoupis deja dans re grand cabaret,
A attendee qu'enfin le spectacle commence,
Lorsqu'un cri retentit. suiri d'un long silence.
Un projecteur s'allume un accord et parait
Miss Everest! Braros La chanteuse survient,
Si gründe, et froujroutante Elle sourit, puis chante.
Le rytlune, le talent: tout v est; eile enchante,
Elle envoiite, eile plait, s'envole et puis revient.

Quel succes! Quel triomphe! Une artiste, vraiment,
Qui merite ä /'instant de clialeureux eloges
Allans sans plus tarder la cueillir en sa loge,
Et (qui suit? pourquoi pas?) devenir son Am ant?

Mais je nai plus troure quun collegien anglais,
Qui pliait arec soin ses atours de chanteuse,
Et qui me regardait, failure un peu moqueuse,
En sifflotant cet air a succes: «Tu me plais!»

Je ne sais jdus tres bien la valeur de ce test
Je ne sais plus c'etait ä deux pas de la Butte
Je ne sais plus pourtant. I'Amour est une lutte

R. L. 1952.

Savoir vivre

On commet souvent eette erreur do croire ([lie l'homophilie trans-
forme un etre an point de le rendre incapable de ce (pie tout autre
fait on de Ten rendre capable differeinment. On prend exeniple de
circonstances comiques: le premier coup de feu an regiment ou la
tentative d'apprendre ä conduire. II est vrai que certains gargons, aux prises
avec un fusil ou une auto, devaut le plus modeste psychologue trabis-
Sent aussitot leur penchant.

Mais c'est oublier que l'homophilie n'est pas une disposition de
forme et d'intensite uniques et definitives. Elle comporte, comme l'ecrit
Gide, du platonisme ä la salacite, tons les degres. Et il n'est pas difficile
•f opposer aux exemples precites ceux de chauffeurs emerites et de
parfaits tireurs.
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